
Comité sur le genre de PDF Québec 

Le comité sur le genre de PDF Québec se penche sur la question du genre et de l’identité de

genre, et sur la façon dont ces concepts invisibilisent les femmes et menacent leurs droits. Le

comité s’intéresse également à la façon dont l’idéologie de l’identité de genre, très présente

dans les médias sociaux et même à l’école, influence les jeunes qui disent vouloir changer de

« genre ».

Le comité vise à montrer comment le concept d’identité de genre et le remplacement du mot

sexe par celui de genre dans les législations ont un impact sur les droits des femmes. Nous

discutons de l’importance de préserver la mention de sexe dans les lois, car les droits des

femmes sont basés sur leur sexe et non sur leur identité ou leur sentiment. Il faut préserver

ces droits.  Ce comité discutera,  entre autres,  de l’importance de préserver  les lieux non

mixtes pour les femmes, de ne pas invisibiliser la violence masculine envers les femmes et

de garder les sports féminins pour les femmes. Rappelons que PDF Québec est signataire de

la Déclaration des droits des femmes fondés sur le sexe biologique, qui réaffirme les droits

des  femmes  fondés  sur  le  sexe  biologique  qui  sont  présentés  dans  la  Convention  sur

l’Elimination  de  toute  Forme  de  Discrimination  à  l’égard  des  Femmes  adoptée  par

l’Assemblée Générale des Nations Unies le 18 décembre 1979 (CEDEF/CEDAW). 

Ce comité aborde aussi  les dérives de la médicalisation des personnes en dysphorie de

genre, en particulier les mineurs. On sait, par exemple, que de plus en plus d’adolescentes

optent aujourd’hui pour la transition vers le genre masculin, ce qui peut avoir un impact très

négatif sur leur santé. PDF Québec étant un organisme luttant contre les stéréotypes sexistes

et les mutilations corporelles non nécessaires, son analyse contribue à dénoncer les dérives



des  pratiques  dites  “affirmatives”  sur  les  jeunes  en  dysphorie  de  genre.  PDF Québec  a

d’ailleurs soumis des mémoires (rédigés par Ghislaine Gendron et Michèle Sirois) concernant

les projets de loi C-6 (au fédéral) et 70 (au provincial), en soulignant l’importance de faire

preuve  de  prudence  lorsqu’il  s’agit  de  la  transition  de  mineurs.  Rappelons  que,  tout

récemment,  au  Royaume-Uni,  la  jeune  Keira  Bell,  23  ans,  a  remporté  une  victoire  en

première instance contre la clinique Tavistock, l’ayant médicalisée dès l’âge de 16 ans pour

lui  donner  une  apparence  masculine,  ce  qu’elle  regrette  aujourd’hui.  La  Haute  Cour

britannique a statué que les mineurs ne sont pas en mesure de consentir à un traitement

aussi invasif (la cause a toutefois été portée en appel). Cette victoire de Bell devrait nous

inciter à faire pression sur les politiciens pour qu’ils tiennent compte du principe de précaution

au  lieu  de  défendre  une  approche  affirmative  médicalisant  les  mineurs  de  manière

expérimentale. 

Si ces questions vous interpellent, je vous invite à contacter PDF Québec pour nous faire part

de votre intérêt. 

Grâce à son travail d’analyse, le comité sur le genre est en mesure de proposer au CA de

PDF Québec des prises de position et pistes d’action et rédige à la demande de celui-ci les

documents afférents.  Il  participe à des actions éducatives et sollicite au besoin l’avis des

autres comités de travail de PDF Québec. À la demande du conseil d’administration, il peut

soutenir  ou  joindre  son  action  à  d’autres  collectifs  féministes  au  Québec  et/ou  à

l’international.

Il  relève du conseil  d’administration  de PDF Québec à  qui  il  rend compte sur  une base

périodique (à chaque réunion du CA). Il est présidé par au moins une administratrice de PDF

Québec qui en est la responsable et est composé d’autres administratrices et/ou de membres

en règle de PDF Québec.

Les réunions de travail se tiennent en virtuel ou présentiel tous les deux mois.


